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des observations effec~ées depuis '=974 'pàI""l''étltiipe "d'iohtyologie
du Laboratoire d'Hydrobiologie de Bouaké. Je tiens donc à exprimer
tous mes remeroiements à MM. : R. BIGORNE, P. HERBINET, C. LEV'EQUE,
B. de MERONA, P. VENARD et G. VIDY, ainsi qu'aux teohnioiens du
Laboratoire: BAMO F., BARRIGAH S., DIARRA A., KONAN K.S. et
SINEYOGO T.

Je, tiens également à remeroier D. PLANQUETTE et PE!EL
(C.T.F.T. de'Bouaké) qui nous ont permis de consuJ.ter 1eurs regis­
tres.
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Stations citées dans 1e texte

1- BANDAMA-Badikaha
2- B.ANDAlVlA-Boua.f1.e
3-_BANDAMA-Ferkessedougou
4- BANDAMA-Korhogo
5- BANDAMA-Lamto
6- BANDAMA-Marabadiassa
7- BANDAMA-Niakaramandougou
8- BOU-Tortiya
9- N'ZI-Bocanda

10- N' ZI-Dabaka1a
11- N' ZI-Maf'a
12- N'ZI-M'Bahiakro
13- COMOE-Ganse



Les recherches ichtyologiques effectuées depuis 1974
dans les rivières du nord de la CSte d'Ivoire ont pour objectif
d'4va1uer les effets à moyen et long terme sur la faune en p1aca~

des épandages d '-insecticiùes -réalisés dans le cadre de la lutte
contre l'Onchocercose (convention' OMS-ORSTOM nO 08/181/09 B).
Las premiers résultats montrent que l'insecticide actuellemant
utilisé (Abate) ne semble pas avoir d'effet toxique immédiat sux'
les poissons. On peut cependant se demander, en raison de la fré­
quence des épandages et des possibilités d'accumulation de l'Abate
dans les poissons ; si des perturbations biologiques ne risquant
pas de se produire .à-plus ou moins long terme.

Il importait donc de recueillir des données sur la bio­
logie des principales espèces présentes dans les milieux étudiés
afin de mettre en évidence ultérieurement d'éventuelles modifica­
tions. Ces obsm:vations permettent en outre une meilleur interpr&.-.
tation des variations saisonnières d'abondance dans lès stations
de surveillance et une approche de la dynamique des populations~

Les poissons du genre Alestes constituant généralement
un pourcentage très important des prises en nombre ou an pOids
dans les p$ches effectuée~ au filet maillant. Certaines espèces

•de ce genre. ont d'autre part une vaste répartition dans la zone. .

du Programme de lutte contre l'Onchocercose. L'étude de la bio-
logie des Alestes représente donc un intér3t évidant pour les
recherches ichtyologiques effect~ées an liaison avec les_épan~

dages d'insecticides.

OBSERVMIONS PRELIMINAIRES SUR LA BIOLOGIE
DES ESPECES DU GENRE ALESTES

Le genre Alestes (poissons, characidae) est certaine­
ment_1.e plus abondant dans les rivières de C6te d'Ivoire, et
représente de ce fait un matériel de choix quant à l'étude que
nous nous proposons de faire.

0-

Neuf espèces du genre Alestes se rencontrant ,an. cSte
d'Ivoire. Deux semblent apppartenir au bassin du Niger, !lestes
leuciscus et Alestes macrolepidotus que l'an ne renoontre que
dans la Ba.go~ parmi les rivières que nous avons pu. éoha.ntillon::::--.
Alestes baremoze considérée comme une espèce soudanie:rme par
DAGET se retrouve par contre dans toutes les riVières en zone de
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savan-e .,aussi bien qu'en' .région forestièx'e. A cSté de cela, on.noJ·o
q~atre ·espèces.Guinéennes : Alestes~oeg1pinnie~este~ chaperi;
Alestes imberi.,-èt Alestes ruti1us; une espèce indiff,érente i '.
Alestes n,'u:re.e et enfin une espèce endémique du Nipoué A1estes
nigricauda.

Il ne nous a malheureusement pas été possible de oap...
turer toutes ces espèces en quantité suffisante pour en faire une. '

étude conv,enable, nous n'avons.donc retenu que les cinq 1es.plu.s
abondantes: Alestes.baremoze, Alestes nurse, Alestes imberi,...
Alestes ruti1us et Alestes longipinnis.

A. Sexuallté - reproduction.

Les observations sur la reproduction et la sexualité
chez les Alestes ont été'réa1isées dans le bassin du Bandama•

•
A.1. - SGX.lJ.alité

A.1.a. - Caraotères sexuels seconda;;es

A.1.a.1. - ~1morphisme de 1a.nageoire anale.
"

Ce dimorphisme sexuel se retrouve chez Ale·s·tes baremozp
Alestes imberi, Alestes nurse et Alestes longip~s ; il est ~
contre absent chez.A1estes ~tilus pour 1eque1..~ucün a.ti.tre signe
distinctif du sexe n' a pu ê-tre mis èn évidence ~

Chez.1es quatre Alestes où le .sexe est identifiable
8xtérie.urement, 1e.mâ1G prése!1te une ,nageoire anale dont 1~ lobe
antérieur. est:p1u~ ou moins ·convexe.,la bord externe ,de la nage­
oire femelle est c9urbe et régu~~rem~t concave, (figure ,1)•.

mille

/7
L,/-feme1J.e'.. , ".-

1 /7'
'/1

k.-/
mâle 3

Figure 1 - Dimorphisme sexuel de la nageoire anaJ.e che'z les lie ro·'· ~?

1 - Alestes nurse et 1mbert
2 - Aiestes longipinnis
3 - Aiestes baremoze '. ~
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A.1.a.2. - Autres caractères

Chez .A1estes baremoze nous SRVOllS (DAGET 1952. DURlll'ID­
LOUBENS 1969) que la croissance des femalles est plus rapide­
que celle des ~les. Ce phénomène n'apparait pas chez Alestes
nurse où les modes de fréquences de taill-es semblent,identiques

- . . '.-. '~'~J~', •., r J _ ,", -,,' , 'J r- ,::_" '.

en ce qui concerne les deux sexes. Les:.'~.~nn·~~s~~t:.~t~ :
- :- ,~'-"~I~ l~;''',''~;~;;;:i't,,"· .' " ~'~.~..,"~ " . ';; _ -", .

,une conclusion pour AJ.estes bè1iilué: ,~~>:~\~fJ\'ef(imb~~-",,:p~~:;,,')'.:,:
, contre nous avons noté une;pet~t~ 4;!:if~~ii,~~::\~:~'::tét~1~~."9~e;," .::~',

," 'r ,,~;,:,.:- "'c,.p;"-.'i,';:'$;:r/"L".-î'·~· 'L~_-~, ;'". -~_·l.;·,'.,f:: ~'v~'J ~~..,' .... ;: ,', '" .::1

A1estes lo;ggipinnis oÙ\Ulè';;p~6.~~,.,e;:~fi$~ , ";~~~;:}j~;,J~" - '~~<:Sl<se~",
• • l, j _. '\~", ~ "\~ "",__ ~<;.~ ~'f:\'~Ç;'; 'i..N-!~ :"~lJ..j~,·,;o..L l'; ~,.",

tembre 1976 faisait. apparaitre:::~:::.l:ci,:~ ; ':,'':,;,,:i ~Ît~nne .. ' ,'.:
des mâles de 56,02 mm ~~ntre ;~~j~,~;'~.;::'~ ,:~~~l~~~~(iii. 2).

. . ' ...;_-:..'._~~:'-."- "!,M';;"""-':.j>,,;. ~~~,.- "T~ .~:!; -l'~"~-'} .,-_. '":~, "-.'-

D'autres différences caractér1:è:è!if"ïês';'~'~- . :s:'~:î-on.g±pffi.tiis

mâles et femelles.

Il existe un dimorphisme au niveau des nageoires dor­
sales et pelviennes qui sont, chez le ~eJ toutes deux prolon­
gées par un long filament que l'on ne retrouve jamais chez la
femelle.

Une différence hautement significative (t = 5,47)
existe dans le rapport longueur - hauteur. Les ~les sont
significativement plus hauts que les femelles.

Les nageoires impaires (dorsale rayonnée, dorsale
adipeuse, caudale et anale) des mâles présentent sur le vivant

une couJ.eur rouge-violacée assez prononcée~"I;tes filalQent.s ter­
minaux des nageoires pelviennes prés~n:t·en~,'.;P8.rfbi$',.chezlé'~

grands individus cette m~mè col0ra~ib~.~~;ri~$'::pàgeoiréS,.d~,t-em6l..
les ne sont pas autant col'orééS;' ~lIe~ :'é'Qi'li.'::,tput:,: ~u.pi;Us,orange

• ..•. - _. ,. I.~. , .,.:;" " :~:-' ~ ;~. ~-", • f. -J'. ~ " .

pâle. Il faut cependant noter que~b.tp.~·;:t.e~:(:t~~+l'~:~:.;::èXà1'D:ii1ées

toutes possédaient sur" chaque ~obeo}f~:;i~r::qu~ti~':iWl:"t~dhe'j~

n~tre assez prononcée ; marqueto.t~e*,t~';ibs'ent·Cj:~phe,z ·le~l:e.
~ .' .

L'oeil des Alestes longipimnis est également coloré~

mais si:chez le ~le le haut de l'oeil porte une t~che rouge
vi~, la marque existante chez la femelle est orangée.

Il existe chez le ~le un creux dans le profil de ~
t~te au niveau de l'oeil, cette cassure dans la silhouette
n'apparaît pas chez la femelle dont le bord supérieur oblong
est le symétrique de la face inférieure.

. .•1•.•
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A.1.b. - T~illes de maturité sexuelle

Pour déterminer la taille de première maturité des
poissons il convient d'~xaminer les gonades au cours de la
pleine période de reproducti'on. Nous considérerons q~e la
taille moyenne de première maturité est atteinte lorsque au
moins 50 %des individus sont en activité reproductrice. Nous
avons réparti les !lestes en deux catégories suivant.leurs
gonades : femelles '= et ~les - pour les individ~s iInmatures ­
ou au repos, femelles + et ~les + pqur les individuS en acti­
vité OU venant juste de se reproduire.

Nous avons utilisé les résultats de Niakaramandougou
(Bandama) du 9 septembre 1976 concernant 319 poissons' (tabl. 1).
On note que 1es petits ~es comme les petites femelles présen­
tent une maturité avancée. Ce phénomène n'a été &bservé que dans
le Bandama.

A titre comparatif, on peut voir que dans le N'zi à la
station de la lVIafa, on ne trouve aucune femelle en reproduction
pour des tailles inférieures à 170 mm. (tabl. 2). .

.Au 'deià" de 160 mm pour les ~es et 170 nnn pour les
femelles le pourcentage d'individus matures ne fait que croî­
tre, pour atteindre 100 %à partir de 220 mm. Ces résultats
permettelit de concluz:oe qùe la taille moyenne de première JJatu­
rité est.atteinte à 165 mm pour les males et 175 mm pour les
femelles, nous .. .~-. .~.:. . dans le chapitre croissance que

cette taille de première reproduction (165 et 175 nnn) corrée­
pond à des individus d'environ deux ans.

nUR.Aim e-:t LOUBENS (1 970) observent le m.6me phénomène
dans le Chari : "les AJ.estes baremoze du réseau fiuvial se
reproduisent pour la première fois à deux ans en ~BbnS~.~G
m3me DAGET (1952) observe que,au Iv'iali,la maturité sexuelle n,œst
atteinte qu'au bout de la deuxième année.

.../ ...
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1 1 -1 1 l' S 0-, !
I L t Fréquences ! Ô 1 t Fréquences -1 !

-,..j1I----.-I--o"-+-! + <%)'1 f 1 ! ~ + <,&) 1
:_._<mm_>---ri_u_-_,!__---r!__--;!--;i----o9_s_--j1r-.--9___.,+_Ii-__ !
Il 105 t 1 - 1 .3 ! 75,0 t· i · 1

l 1 1 1 1 1
1 115 1 5 J 5 1 50,0 1 1! 4 ! 80,0
! 1 .1 7! ! !!r 125 1 3 1 ! 70,0! -! ll!lI !
1 135 6! 2 1 25,0! 3! 1 0,0

~ 145 .] ~ 3 i 50,0 3: 2 i 40,0
1 155 11 1 7 ! 38 ,9 6 t 3 1 33,3
Il 165 15 1 16! ! 1 t 651.,2 12 1 7,'t ! 1 t 1
1 175 14! 21 ! 60,0 1 4 1 7 1 63,6!

~ 185 14: 24 .i. 63,2. i 1 .: 16 i 94,.,:
1 195 1 5 1 14 ! 73,.6 1· 6 1 11 1 - -64,7 1

: 205 ~ 1 : 8 : ·88~9 : 3 : 17 : 85,0:
1 215 1 1 ! 3 1 75,0 1 1 1 10 1 90,9 1
1 225 1 1 4 1 100 0 .s ·1 ! 6 1 00 0 1
1 1 - 1 !' 1 - 1 !1, 1
1 235 1 1 1 1 - ! 3 1 100,0 !
1 245 1 ! ! 1 _ 1 2 1 100 ...0 1
Il! ! ! ! ! • J'1 -.255: I~-.....I_--rl_--rl--ï-I--ri_1---r-'1_1

_
00

_'0_1
T t 79 i 117 1 1 1 40 1 83 1 11 0 aux ! 1 ! 1 II! 1

- .
,'1

Tableau 1 - Fréquences absoluë;..;et relative dës males (0 +) et
femelles (9 +) d'Alestes baremoze en activité

sexuelle le 9 septembre à Niakararnandougou (ï3andama).- .. - -

! . ! . 1
() Fréquances

.t~ mm i---!'!!"""s-- 'F+(%>:
I -r!_f._-_~Ir-_f+_--r 1
1 13~ ! 1 1 0 .0 !
1 145 1 5! 0'0 1
t 155 ! 3 1 O~O 1
1 1~5 1 2 1 0'0 1
1 175 1 2 !I :..-1. . 33 :3 1
1 185 ! !!
1 Il!. 1
1 195· 1 1 6 1100"0 !I
1 205 II 10 1100 '6
! 215 ,_ 1 1 J 1
1 225 1 20 : 100jO

235 1 9 1100 "0 II'
1- 245 1 1 l'
! 1 -1'2 i100.0 1

\

"

Tableau 2 - Fréquences absolüë et relative des femelles (f+>
d'Alestes baremoze en activité sexuelle les

8/VII/76 et II/VIII/76 à la Mâfa (N~zi).

.../ ...



A.1.b.2. - Alestes nurse

Nous 'avons regroupé les p3ches effectuées dans le Ban~

dama dans deux stations différentes (Niakaramandougou-Badikaha),
les résultats concern~t les 8 et 9 septembre 1976. (tableau 3).

! 1 t t ! - - !'l''1Fréquences Fréq~ences
Il L (mm) II~_---'r---~_I 1 1__---,.---.;..,....-_1 1
S 1 0" - i Ô + ~b~ +. (%) i : 9. : Q + ~ ç +. % ~
t 75 ! 1 1 7 t 87 5 !! 1 ! 3 1 75,0 1
III l'.! ! 1 1 1
J :85 1 1 ! 27 1 96,4 I! - 1 13 ! 100. 1
: .95 ~. 2 ~ . :26 i 92.:9 ~:. 2 ~ 12 l 85 ,7 :.
1 105 l': ... · 1 '15 11<)0;0'1. 1 3 1 10 1 76,9 1
! Il! r III 1 1
1 115 1 - 1 11 1100 ,0 I! 2 l' 10 1 83;3 1
! 125 1 ~ ! 16 1100,0 1 J 2 l' 13 1 86,7 1

~ 135 : - ~ ,20 ~100.0 : i 1 i 15 : 93~8 ~
! 145 1 - 1 8 !100~0 1 1 1 1 12 1 92,3 1
1 II! '1 ! 1 1 -- l '
! ~55 , ~ ! 2 1100,0 1 1 1 ! 11 1 91,7 l'
1 165 1 - 1 1 1100,0 1 1 1 1 2 r 66~7 1
l ! Il! 1· !: 1 1
1..- ,~ 75! 1 ! 1 J ..,. 1. - l' - - - 1

10,185 ' 1 ! l " 1.1 - 1 1 (. 100,0 _!
Tatbleau 3 '- Fréquences absolue et relative des ~les (O~'+)

. et femelles (0+) d'Alestes nurse en activité
sexuelle à Badikaha et Niakaramandougou les 8 et 9 septembre
d'ans le Bandama 0

On voit sur ce tableau que tous les poissons échantil­
l.onnés étaient en pleine reproduction. On peut donc dire qtil.'à
partir de 70 'JIDn de longueur standard les A1estea nurse du Banda­
ma sont capab1.es d'émettre leurs produits sexuels ~ 70 mm corres­
pondent (voir chapitre suivant) aux plus petits poissons de un
an. A1.estes nurse atteint donc sa maturité sexuelle dès sa pre­

mière année. DAGET (1952) constate queJd;~s ~e.,Niger Moyen}les
femelles d' AJ.estes nurse ont leurs oVllles mûres dès la fin de ].a

première année.

. , • .•1•.•



Pour l'é~de de cette espèce nous avons regroupé les
résultats de Dabakala du 21 mars 1975 (N'zi) et de Marabadiassa
du 9 avril 1975 (Bandama). Cette sonnnation nous a paru. raisonna,..
bJ.e dans ~ mesure où la proportion de matures et d'immatures ou
au repos était sE;msiblement la m8me dans ces deux stations. De
plus l'échantillonnage a porté sur 'lUle gannne de taille identique

.~ns le~ deUX. endro.it~. J;,e~. résu3:-tats sont port és dans le tableau

: 4.

Dans le tableau 4 il ressort bien que o!est à partir
de la classe 60-69 mm qu'a lieu la première maturité, en deça 11

,nt a pas été trouvé d '.individus nn.1rs. Ne connaissant pas la crois­
sance de ~~~te ~spèce i~,nous est encore impossible de savoir
à quel âge les pontes ,ont lieu pour la première fois.

A.1.b.4o - Alestes rutilus

Cette espèce semblant se reproduire toute l'année nous
avons regroupé ensemble. plu,sieurs :p~che.s prati,quées sur le Bandama.

(~~~ia$sat '19/D/'14; .:IDarkémùldpU.goU: '·22/U/76.~~ S~1a.~

Bouaflé: 8/X/76).

. ~•.I ...
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- ' }., Ce regroupement s'est avéré nécessaire dans la mesure
où cette espèce est souvent peu abondante. (tableau 5).

! ! - , ,

! ! l ' ! 1
IL (mm) 1 Fréquences ! J 1 Fréquences 1 1-
1 1 O? - ! J) 1 ~ ! ! t 19 +, (%>:1 1 1 o + .6 + (%)1 t 9 - 1 9 +
! 195 ! 3 1 0 1 0,0 ! 1 1 ! 0 1 0,0 r
1 1 1 1 1 1 1 1 1
! 165 1 3 1 0 1 0,0 J 1 3 1 0 1 0,0 1
1 ' "J 1

, 1 ! ! 1 1 r
! 175 1 3 1 1 f 25,0 1 1 1 1 1 ! 50,0 '1
1 185 1 2 1 4 1 66,7 1 1 4 1 1 1 20,0 !
! 195 1 4 1 5 ! 1 1 5 1 0 1 0,0 1
! ! 1 ! 55,6 ! ! 1 ! 1
1 205 ! 2 1 4 ! 66,7 ! ! 1 1 6 1 85~7 !
! 215 1 2 ! 3 1 ! ! 2 1 1 ! 33,3 !
! 1 1 1 60,0 ! 1 ! 1 1
1 225 1 2 1 7 1 77,8 ! 1 2 1 4 1 66,7 1
! 235 1 0 ! 2 f ! ! 0 ! 2

! ' 1

1 1 1 !100,0 1 ! 1 1100 ,0 1
245 0 1 2 1100,0 ! ! 0 1 9 1100,0 1

f 255 1 G 1 Q ! ! ! 2 1 4
l ' 1

1 1 1 1 - 1 1 ! 1 66! 7 1
1 265 1 0 ! 0 1 -. 1 1 0 1 5 1100,0 1
1- 270 1 0 1 1 J 1 ! 0

,
2 1100 0-- 11100,0 •

!TotaUl<
f f 1 1 1 l ' 1
! 21 ! 29 ! 1 1 21 ! 35 1 1
1 ! 1 1 1 1 ! 1

-
Tableau '5 - Fréquences absolue et relative des mnes (6+)

et femelles (9 +) d'Alestes rutilus en activité
sexuelle dans diverses stàtions du Bandama.

L'image de la maturité sexuelle en fonction de la
taille qui nous est donnée dans le tableau 5 n'est pas parfaite
dans la mesure où la re·prod:Uction d'Alestes rutilus n'est---:pas
a.ni1uelle, ~ co;nstate q~ t ~u· delà de 23Q Imll tous le~ p'oissons
sont en ,activité d~ rep;od~ction. 185 mm pour les ~les et
20S"mm pour 'les fe~elles semblent gtre les tailles comrespon-. .
darit à une: prenl;i.ère matùra1;ion, le cas des femelles de la

. . . - -
cl~sse 21O-219.6st:exPticaç>1e dans la mesure où comme nous
l'avons déjà dit la reproduction d'Alestes rutilus semble se
dérouler toute l'année.

•.1•••



A.1.b.5. - Alestes lOngipinnis

Nous n'avons pour A1estes longipinnis que des résultats
concernant le Bou (Affluent du Bandama) à Tortiya. Le 10/rx/76 les: . . . . .-

poissons.p~chés à l'éleçtricité étaient tous compris dans une ga~

~ de tailie. allant de 42 il. ·64 mm. Les 78' mttles' et'~35 femelles
Qapturés: pr~sentaie'nt" dés go~ades dont la maturati6n était: avancée;
àonc à.42 mm la.matur:Lt~Lsèxuelle est atteinte par Alestes'longi­
pinnis, èep~dant on ne:pe~t encore préciser à quelle taille
exacte ces pois~ons son~ matures pour la première fOiS.

,

A.1.o. - Sax - ratio.

, .
Certaines espèces faisant des migrations,il nous,a~

nécessa~e de r~grouper les résultats sur ~lusieurs saisons évi­
:tant ainsi un biais éven-tuel qu' en:tratnerait par exemple une af­
fluence ~e grandes femelles d'!lestes baremoze au moment d~ la

saison reproductrice.

:1 . 1 é 1 :1 1 .. ,1
'1 Espèces ! Cat gories l " Q, '1" ri'i .IN('~ J
I i-I d_'_in_d_i_V1._"_du_s-rl __;:_;.'I_-.;.._.;'I_---rl

: : Immatures : 50~96 : 49,04 : 2502 t

liA. ! l' Il 52,'.64 '1 796baremoze !Adultes 1 47~36

1- ! I! 1
I ----r-I T_o_t_s_l__--rl _5_0..;.!_09---,1,.......4_9.-.,9_1--jo1_3_2_98_---r
1 Il! .. 1
lA. nurse !Adultes 1 54,21 l' 45,79 1 725
1 t 1 1 - !

;;' '14. imberi 1Adultes ! 54,89 1 45,11 1 614
!-------rt"'e"------iti----:..--il-....:...-....t---oi-
1 !Immatures ! 39,81 1 60,19 1 309 1
1 1 1 lIt
I~· rutilus 1Adultes 1 64,75 1 35.25 1 139 1

i . iTotSl ~ 47!54 ~ 52",46 ; 448 :
:-A-.-l-O-ng-i-P-inn:i.si--·rIA-d-ul-te-s--....~ -3-8";'.-57---,:r--6-1'-'~4-3--r~-2-9-3--r:

Tableau 6 - Pourcentage de mâles et femelles d'Alestes capturés
à différ~tes époques dans différentes rivières de

cate d'Ivoire.

•••1•.•
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Les résultats du tableau 6 montrent que les fréquences
des deux sexes sont à peu près éga1es chez.les jeunes d'Alestes
baremoze-et les adultes d'Alestes baremoze, Alestes nurse et

,. ;_.... -. . _. . . '

Ale~tes imbe~i., ~~ contre on note chez Alestes rutilus une forte-
pro:port.iO!tl'de· j:eUi.l.es ~les contre.ba1ancée sur l t ensemble des pois­
.s,o~s par ~ poJrceri~~g~ b'eaucoup plus 'élevé de femelles adultes.
'ch~z Alestes longipinnis les p~ches réalisées sur le ~ou le 10

':s~pt~mbr~ 1976 et stU',le Bandama à Ferkessédougou le 22' septembre
,r976~~bientfaire apparattre une. majorité de mfllèà che~ les indi­
vidus matures. .

Pour Alest'es bar:emoze DURAl'{l)...LOUBENS (1970)' montrent que
le fréquences relatives des deux 'sexes :sont géné:rale~nt égales.

A.2. - Reproduction

:A.2.a~ - Eohelles:de maturation-

1 \ •

Ell~s sont basé~s sur :,l'asPl?ct macroscopiqüe- des gona-
des. Elles permettent de rènd!e compte:de l'état présenté par les
ovaires ~t-les testicules lors de la maturation~

Pour caractériser les' gonades lors de leurs différants
stades nous adopterons la classific'ation définie par DUR.AND et
LOUBENS (1970)~

Les tailles atteintes par los testicules demeurant
faibles, pour la présente étude nous ne ferons e~trer en ligne
de compte que la maturation affectant lcs'ovaires,

femelle 6 .: immature
femelle 1 • femell.e prépubaire ou au repos,.
fen:ielle 2 .: femelle en début de maturatioh
femelle 3 • femelle en maturation,.
feinelle 4 • femelle en maturation avancé6-,.
femelle 5 • femelle ~e,prête à pondre..
femelle 6 • femelle ayant pondu.•

",

A.2.b. - Epoque de fraie

Nous n'~vons,,,évidemment, tenu compte :que des femellos
dont la taille était au moins égale à la longueur moyenne à la

"<J' ,maturation sexuelle.

. ..1•..
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. ~ .

:: 1

! ! ~FréquGnces ~elativ~~f ' 1
; . LiGUX et dates :-~-;'I~'J-,-;1;-----.1;----1;-----;"'1-f-6-~ N :
:1' , ,! f 1 1:, ,~~? 1 f 3 ! f 4 ! f 51! !

13~frtl6 1 . 40 ,Il! !! '1
!Bo.u~le 1 8.0 t 8 1 4! I! 2C ' !
t~l;t~~I& l '(;) l"! 1 1 ! 1 ~ 1
l'moaldiramandougou .....t-s-s--:i---6- Ti--

17
--iii'-1""'4-T

: --....r--8- tl-,-3....6......· 1

;.~~: ,,: r ! ! ! 1 i ~3e III
i ~/!.y 1916 ":; , i 1.00 ! 1 ! !')

Tableau 7 - Stades de maturation sexuelle (%) des femelles
d'Alestes baremoze de taillG supérieure à 170 mm de

longueur standard dans divorses 'stations du Bandama .. ,,

,.
Les résultats du tableau 7 sont rangés par ~rdre chro-

nologique des mois suns tonir compte de l'année. Il ressort bien

de ces résultats que de novembre à avril la ~jorité des femelles

sont au repos, quelques unes seulement débute~t leur" maturation.

En juillet le nombre de femelles ,au reposa n~ttement: a1minué,

cependant peu de poisson~ so~t ~~ts à pondro~ 'En ~ept6mbre
il n'y a pratiquement plus de femelles au r~~os la piupèrt sont

en maturation souvent m~me très ~vancée, un pourcentage non né­
gligeable est en ponte, quelques unes ont m~ 'déja'pondu.

EQ. octobre' on retrouve' ,peu de poissons Gn maturation',

quelques une viennent de pondre mais 'la plupart sont au repos •

•••1•••
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En novembre tous les individus sont au repos. Il peut
évi~emm6nt ëxisterdes différence~ suivant les stations, cepen­
dant il est cla,ir que, la maturation ne débute pas 2.vant le. mois
dlavriJ.J- ~;:t.Ét _~onte ay~t lieu aux environs du 15 septembre, il
faùt donè environ cinq mois pour-que les ovaires arrivent à
maturation~ Le;- cycle saisonnier dG Illfltùration est porté -figure 3.

A.2~b.2. ~Gstés nurse
,-

Les: résultats rassemblés pe~ chronologie men~uellG fi­
gurent dans 10 tablèau 8.

Dès le mois d'avril on voit apparattre -quelquGs femG~

les mares. ·Si au mois de juillet quolques poisson~ ont commencé
à pondre, le gros de la fraie s:'effec.tue aU.)l1ois do septembre,
sauf à Ferko~sédo~ou où,fin scptemb~,lesÂlestosnursGsont
d~jà au repos paur la pltipart~A·partir-d'octopretoütes les. .
femelles ont pondu.: On· peut suivre le cycle· sâisonnier ù.e matu-
ration sur.la.figure 3. '

j

...1...
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A.2.b.3. !lestes imberi

t : Fr~'quencès rel~tives: t!
pi Lieux et dates ! f 1 1 f 2 ! f 3 1 f 4 1 f 5 liN :
t~l;"""-':r--=;~-----;tr--_--i-!---i!r----r!--.;1---;-1_'f_6-.;.!__ !

'-lDabakâ1a f 10 1 10 1 18 1 31 ! 31! ! 1
r18'~75 l! 1 ! 1 ! ! ,29!

Tableau 9 - stades de IIlÇl.turation sexuelle (%) des femelles
d'A1estes imberi de' taille supérieure à 70 mm

dans diverses stations du N'zi et du Bandama.

,Il..ressort d~ t?-bleau 9 que, la reproduction des A1estes
imberi ne sui:t pas un cycle annuel. On retrouve en -.ei';fet un assez

fort pourcent~e de" femelles 4 tout au long de l'année. De plus si
~ . .

~'on"p~end les deux stations du mmis ,d'ao'l1t 1976 (Mafa 12-13/VIII/
1976; ~aba~iassa 24/VIII/1976) ons'aperç9~t que dans un cas
les femelles, sont en début de maturation alors', que dans l'autre

elles sont en. fin de mat~ation, certaines "\ayant déjà d' ailleurs

pondll.
" '-

'Néanmoins, bien: 'que l~ reproduction soit cOIitinue,il
semble' que nous ayons deUx maxima correspondant à'firt ~écembre

début janvier pour le premier et fin" "mars' début an-il pour le

second.

•••1•••
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A.2.b.4. - Alestes rutilus

1 1 1
1 Lieux et dates Fréquences reletives

---r---'---~---'-_-r---_IN 1
: If1 f2:f3if41f5~f6: -:
l'III:D~ab~âk~a''''1'='a----!:---4-7-T--2-9---;-!-1-2--T!-1-2---i1---i!--~1r---17-1

120-21/111/1975 1 11!!! 1

Tableau 10 - Stades de maturation sexuelle (%) des fema~es
d'Alestes rutilus de taille supérieure à 200 mm

dans diverses stations de C6te d'Ivoire.

Comme Alestes imberi il semble qu'.AJ.estes rutilus ait
une reproduction continue tout au cours de l'année. Si l'on se
réfère au tableau 10 on constate qu'en effet il y a des femelles
à tous les staœes de maturation à n'importe quel moment de l'année.
Dans le cas d'Alestes rutilus il n'est m~me pas possible de déter­
miner quelques maximas correspondant à une fraie plus massive
d'un certain nombre d ' individus.

La. seule donnée que nous· ayons cone.emant le.Bou (af­
fluent du Bandama) nous montre que,le 10 septembre \976~·100 %des,
femelles d'Alestes lOngipinnis comprises dans la gamme de taille :
42 - 60 mm étaient matures.

A.2.c. - Fécondité

Pour .estimer la fécondité··des dd:fféren1!as espèces, nous
avons utilisé la..·méthode pondérale. Des fragments d'ovaires
(trois) de 0,3 gramme ont été prélevés, puis, les oeufs séparés

•.•1..•
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40

30

20

10

•

•
•

7=O,294x - 7,53
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100 l50 20.0
..

J~o~ds(gr. )
',' 0.,

FilUle i , Droite de r'gression du nombre d'oeUfs .(milliers)

des femelles d'Alestes baremoze en.fonc~ion

de leur poids (grammes).

25

20

15

10

5

NombN d'oeufs:' (en milliers)

•

•

7=o,233x + 1,36

~ 100 Poids(gr.)

:rime 5 c Droite de régression du nombre d'oeufs (milliers)

des femelles d'Alestes nurse en fonction de

leur poids (grammesl\. ,

7=O,168x + 1,29 '•

Nombré d'oeufs (en milliers)

l 5 100 Poids(Ç.)
lime 6 1 Droite de régression du nombre d':oeufs (milliers)

des femelles d'Ales~es 1mberi en fonotion de
leur poids (gr&1P1Des).

5

10

15



, ... . .
• 1 ••

100

Rombre d~oeufs (en milliers)

•

•

7=0 ,116x + 2l ,.92

'/"'. 250 5 O. 750 Poids (gr.)

ligure 7 1 Droite de régression du mombre d'oeufs (milliers)

des,- femellès «VAle"ates rutilùs- en foiîô'ilon de
. ,

'leur poids:(gràmmes)~

Nombre d' oeufs (en oeîltaw.)

30
•

20

10

•

•
. '

•

y=O,226x + 4,98

•

~ 106 11 12
Foids(gr.)

.r. '" •

• Droite de~régressio~:du,nombr~d'oeufs (centaines)
dea f~melles,d'~est.s lonsipinnis'en fonotion
de leur p~ids (~es)~ ;. .

5
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les uns des autres ont ;~té. pOplp.tés • .' Le·.;:nQmm~e.: d:'.'Q.e~s est ensuite
ramené au poids de laganade (tableaux 11, 12, 13; 14 ~~.1").

• • 1 ~

Les points représentatifs des couples poids du corps­
nombre d'oeufs sont alignés plus ou moins approximativement sur
une droite selon les espèces (figuras 4, 5, 6, 7 et ").'

;pour l:~s.. ::p-ourcentages d'oeufs nous avons utilisé des
gonades d'individus à maturation avancée dont le ra~port gonado­
somatique (R.G.SGI) était au moins égal à .10 %," ou tout au moins
en était très proche. Cette pr~caution évite decoQ1pter des oeufs
qui ,,p.-e sei'aient pas pondus,. entratnant '''de' cà fait '~e' s~estima-

• , ,,' ~ ~ ,--~ ~-- ,~.• ~.•. _~._ --" ',.~;:. .... ""-' ~._ J"_',,- ."

tion de la fécondité.

! !
J (') r1~~ mm. 1 p

! !
1 205 t
! 1
! 225 1
1 227 !
1 1
1 230 1
! 237 1
t 1
1 239 1
1 240 1, 1.
1- 240 1
1 !-

108,3
182.0
177,8
164,9
196,7
186,0
201,6
209,0

1 10,40 1 22 1
III
1 18,41 1 48 J
1 18,05 1 48 !
1 1 J
1 13,45! 44 !
! 14,76 1 48 1
: '14,60''-7'':' 46 : .. ' .,., ,;'
1 1 1
1 11,07 i 51 !
1 12,37 1 52 1
I! 1

'1-

~ableau 11 - Nombre d' oeü:fs présents dans les ovaires cfe
femelles d'Alestes baremoze.

1 1 1 1 1 .'\ ~

Nombre .~, j

1 La (mm) 1 p (gr.) : RGS (%) 1 d'oeufs !
1 1 1

-..

(en milliers):I- I 1 1
1 f 1 1 1
1

8~
! 1a;s 1 l' ....

3
. 1

1 1 1 12,2° 1 1
1 98 1 26;6 1 26,071 10 t
1 103 1 32,7 - t 1 8'" 1 \: ,.::.._:~,/ ;:, .1 1 11 16,3-7:1 :',.' ." .

1 110 1 36,3 , . 29,64t .:....:[:,:.<'_ ta-. ,'- 1.
1 146 ! 71,6 1 . 1 !
1 ! 1 16;80 f ,-:, '~,:":J ,16·, 1
1- - 154 1 84,3 t 18,731 22 1
~ . 1 1 1 1
TabJ.eau 12 - Nombre d'oeùi's présënts .. dans les ovaires de

femelles d'Alestes nurse.

•••1•••
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!) . l, • .:.. N b
~ ",". .-,. '. • ... .• 1. om ra

1 Ls (nfn.,rr rp (~.r l RGS (~). 'i' .dto~ufS i
~ .' l' .- .. ". ( "'1 - -_. l" ! (on IIU.lltars) 1

1 92 ~.' ! 22 ~ 1 ~ 10 ~8 I~ 4 1
1 1 ._ ':! ' 1 1
1 105 1.' 36,!4 1 16;'67 1· 10 !
1 105 .J ~. 37:1 1 15 -94 1 8 1
1 .' J'Ir. ' 'l ',1 "! 1
! 108 1 37 ~û 1 10 ~:78 1 6 !
! 1 ~ l' !
1 116 ! 48~5 ! 14;66 i 11 .!
! - 140. 1· 69,6 ! 10;30 1 12 !
I-..---,'-...,.......;I~_--;-_..;:..I -...;,I__----__-----I

e --.~ - ~. -- ~ ~"'-"""~"' ••' . -..,..... _~ ~~... . .....~ .-

1 : 1····; t n!

Tableau 13 - Nombre dOGuf~ présents dans les ovaires de
fe~116s d'~estes imbari

: ...! .! 1 Nombre !
I-Ls (nim.)·i· p (ç.)"r RGS (%) i a~oeufs'" ..1..:
J__~_.;;..I__-:------:!:..-_.......-_~I_(_e_n_mi_ll_i_G""'~-.i~...,.)\.i
~ 23 1 .. i '25 1; 1 i 8 , 80 i 40 ~
1 254 1 363,4 1 10,56 1 50 !
! 260 11 410,0 1 22,75 1 100 11 1 1 1.
1 300 1 582,0 ! 14,36 1 100 !
! 312 . Il 6'78,5 1 9,31! 85 i'1 --=~______:!:...._ :..1 1

.. : \', ~ ~

, 1

. ,
,

, t "

. '-.:.. :: ~ .
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1! . t ! 1 Nombre !
1 La (mm.) : p (gr~) 1 RGS (,&) ~ dtoau;fs_!
1 1· 1(en cent. ~!

'.' L
! 1

1 63 1 5,8 . 1 9,47
1.

6 1
1 ! ! ! 1
1 63 1 6,0 1.

8,11 l' 7' . !
1 1 ! . ! !
1 1 l !'

' .
!63 6,8 13,33 1.l~51 1 I~ 1: 1

t
,

!
':' . 10~57 1 1

1 64 1 6!~ ! " 8 1
t ! ,

t'· I! !65 8 3 13'~70 17,51 1 ~, .1. t !. :

1 66 ! . f
10~56

f 10,5 !
1 1 8,.9, 'r ! 1
1 73 1 10,4 1

,16~85
1

28~5
. !

1 1 1 1 1
1 73 1 11,3 1 11,88 1 18,5 !
1 1 , ! 1.
1- 74 1 11,6- 1 8 1 28 -1
1: 1 î .·14, :5 1 ..

r "' 1
• 1 .'

Tab1eau 14'- Nombre dbeufs .présents ~ans les ovaires
de t:emelles d' llestes. longiptpnis.•·

la relation existante entre le nqmbre cl.' oe~s et la. lon­
gueur standard nOus d0rtne' des po:i.nts urégulièrement :repartis, Cl est
pourquoi nous avons préféré considér~r les oouples n~mbre d' oeufs­
poids du corps qui fournissent d~s points ~ssez alignés.

Le coef~icien~. de corrélation des droites de regression
pour chaque espèce est :.: -

!lestes baremoze .: r = 0,968
!lestes nurse ,: r = 0,943
A1estes imberi ,: r = 0,845
A1estes rutilus ,: r = 0,705
.AJ.estes longipinnis: r = 0,859

Aux droites de regression (figures
correspondent des v~leurs moyennes de nombre
moyens de femelles :

(figure 4)
(figure 5)
(figure 6)
(figure 7)
(figure 7')

: 4,5,6,7 et 7')
d'oeufs et de poids

!lestes baremoze

A1estes nurse

gestes imberi

: femelle de 178 3 grammes avec
45000 oeufs =.~50.000 oeufs}kg.

: femelle de 44,2 grammes avec
12.000 oeufs ~ 270.000 oeuf's/kg.

: femelle de 41,9 grammes avec
8.500 oeufs = 200.000 oeufs/kg•

•••1•••
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A1estes rutilus

.A1estes

: femelle de 457-,0 grammes avec
15.000 oeufs =.160.000 peufs/kg.

longipï.nn.{s "f femelle de 8,4 grammes avec
... 1..500 oeufs = 180.000 oeufs/kg.

On voit donc ,que la fécbndité des- .AJ.estes est élevée.
DURAND-LOUBENS (1970) trouvent une fécondité-de 231.000 oeufs
par kilogramme du poids' ~~. la femelle drAlestes baremoze;cette. , .
valeur est assez proche de cellë que nous dbservons. DAGET (1952)
donne des résultats également assez semblables ..de ceux que nous
obtenons~ Alestes nurse de 2 ans (164 mm) aveo·17.00a·o~s.

'.'

, ,

. /
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B. - Croissance

B.1. - Méthode

La lecture des écailles s'avérant difficile en c6te
d'Ivoire nous avons préféré utiliser la méthode de Petersen
(J•.DAGET, J.C. LE GUEN 1975) qui dans le cas de l)opulations

J, ....

à reproduction ,annuelle ,s'avère assez rationnelle et donne en
-~~e des résultats relativement fiables., Cette méthode consiste
à rechercher les modes successifs d'une distribution de fréquence
de ,t~1lle.

Cependant il est bon de pouvoir exprimer mathéma.tique­
ment la croissance des poissons, ce faisant nous adopterons ici
la classique équation de Von Bertalanfy.

L t == L ~ [ 1 - e - K ~ ~ : ~g ~1
où L t = taille de l'animal au temps t

L ~ == Longueur asymptotique (sans auoune valeur biolo-
gique) correspondant à un accroissement nuJ..

K == constante de croissance

t == age (unité de temps au choix).

to = temps théorique où l'anima.l aurait eu la. taille o.

Si l'on assimila.la croissanoe des poissons à une loi
de Von Bertalanf'y la longueur à l'instant t + 1 est une fonction
linéaire de la longueur à l'instant t selon l'expression de FORD
WALFORD.

L t + 1 = e - K L t + L :0 (1 _ e - K).

La valeur de L _ est fournie par l'intersection de la droite de
FORD - WALFORD avec la première bissectrice.

L ~ et K étant déterminéS to se calcule aisément en
partant de la relation :

(t - to) K loge = log (L~ - Lt) - lesL. (d!après
1 t équation de Von Bertalanf'y).

On établit ainsi la relation linéaire qui exis"be entre
les points,q'absoissc t i et d'ordonnée log (L. - L t

i
). Lors­

que L t i == 0 on aura 16 point to correspondant le mieux à la .
naissance présumée.

.../ ...
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B.2. Résultats

B.2.a. - Alestes baremoze

Pour suivre la croissance d' AJ.estes baremoze nous avons
utilisé les résultats obtenus sur le Bandama. à Niakaramandougoue

Les fréquences re1atives des tailles ~les et femelles
sont portées figures 8 et 9. La décomposition des ~ifférents

modes.de tailles semble relativement claire en ce qui concerne les
~es; par contre le manque d'effectifs de femelles lors de oer­
taines p~ches ne nous donne que des points épars d'où une inter­
prétation difficile (figure 10).

La formulation mathématique de la croissance peut Btre
définie par la recherche des tailles atteintes par les différentes
cohortes à un instant donné nous permettant de traoer les droites
de FORD - WALFORD des ~les et des femelles (fi~e 11). ~ ob­
tient ainsi deux équations; l'une relative aux tœtles, l'autre aux
femelles :

Al' aide de ces équations nous avons L ~ qui est da
231~59 pour les femelles et 217,42 pour les ~les•

. La droite d'ajustement des points de coordonnées
t, log (L~- Lt) nous donne un to = - 0,1 an pour les mttles et

-0;01 an pour les remalles (figure 12). Ces dates correspondent
aux données du 10 septembre 1976. La date théorique de naissance
serait donc aux environs du 1er aoîtt, pour les mllles et du 5 sep­
tembre pour les femelles. L'ajustement pour les femelles est bon
puisque nous avions fixé la date de ponte au 15 septembre.

L'équation de Von Bertalanf'y (figure 13,) pour chaque
sexe est donc

~les : Lt = 217,42

femelles: Lt = 231,59

0--e - 0,757 f"~. + p.~ 1)]
r1 - 0, 792 (~ + O,01 TIë - el· ',' . 2J

•... •1•••



,.
• .~'~:'..... ,••_ ....... _ ....'!" .........._ ..... ~ .. l't',' \..-.._ .....- ...._ - ... , ...... ", .... ~

-,' .,l~"" ,~.~.: ~~'''''~'~' •• _- ' ...,,~~i

". r,;/,{'~

~ ;-,

'-. ~ _ :.. '2'
\._ ._ •.~ _'~.,' ''', :f" ,<J

Ll.' _"

__ Mlles

-- - ~ FeJllelles

. 1

'F

.' . - "''L

. ,...,

1 150 200 ~ 0
11I'Fe 11 aDroites de Ford-Walford.Alestes bare,oze

Niakaramandougou( BandamaT

o

50

100

150

250

200

1

;'-' .

1.'

,
1

2 :
1
1
1'.1
1
1
1

t~ 1 2 3 4
Fime 12 lDtStermination de .!.o.~:UestEts baremoze

Niakaramandougou(œ.nCIima)

t(anntSes)



_ _._ ~-, .:!!!".~ ,...-.-_ ~."..- ••- ~--_•• "" ~",~ ••

..

250

.~.-....
.......

-.~:............
.....
". ~~ ..

~h _

.' '> .. ' . ":'0" .............

•

200

'150

100

s s s s

r: ..

--,l4le8
- - ··:Femel1es

s tC.ois)

!.~I'F! 13 :aroiseanpe.th~orique d'Qestes baN,oze

Points oba'rvée:- • 1Ules
.. • Jemelles

:-.'



31./

Sur la f~e 13 on voit que les points observés sont
très proches de la courbe théorique, l'estimation que nous avons
faite pour le calcul de la droite Von Bertalanfy est assez bonne.

La courbe dG croissance établie ne ,fait pas intervenir
les arrets de croissance pouvant avoir lieu, or il semble qu'en
cete d~Ivoire un blocage se produise dans l'augmentation de la
taille, celui-ci devant se situer d'octobre à janvier. De janvier
à avril - mai la croissance reprend lentement, puis s'accé1ère
de juin à septembre, cette période correspondant à la montée des
eaux.

La croissance des AlGstes baremoze de cete d'Ivoire est
assez proche de celle qu'observe DAGET (1952), sur le Niger moyen.
Par contre, les tailles atteintes sont nettement inférieures à
celles que DURAND LOUBENS (1969) ont pu remarquer. (tableau XV).

i :'1e. ~éq i 2e ann~e i 3e ~ée : 4~;aunée -:
! LIEUX 1 !! ! II!
I -;lr--_m_..-._f_;.!_m_-;Ir--_f_Ii--_m_;.I_f_-;I_m_....;Ir--_f_l
1 1 f!!! t ! 1
1 ! 11! 1 ! 1 -1 !.COTE D'IVOIRE 1122,51132,51172,5!187,5! 194 1 209 1207,5! 223 !
! !!!!! 1 ! ! !
!-------'t----Tt----Tt----Tt----TI----TI----Tt----TI---1
1 ! ,,1 r , , ! l '
lNIGER MOYEN 78,7! 78,7S177,3i182,3i 198 i208,4!210,3!223,6j
t ! !.1 ,! ,1 .S .f .1
I ...."-----,tr-----....t ---'f---l---;.t---fi-----rl--~lï-------rl-~'
1 fLaC 1124~3S 131 f180!1!196!1!205~21228,4I216~41244~5!
1!PCH.AJ)t.-----'tr-----Tt---rf---rt---,1----.-;!i----it-~_-Tt-""'·.....'-1
1 1Fleuve 1132,7i136,71191,3i203,4i217,31235,9i228,71251,8!

Tab1eau XV - Tailles atteintes par les Alaestes baremoze an
Cate d'Ivoire, au Mali et au Tchad.

11 semble que la différence résidant entre 1e Tchad et
le Mali - 06te d'Ivoire soit due essnntie1 'amat à l'abondance de
nourriture qui est continuellemœnt disponible en raison du lac.
Ce réservoir n'ayant pas d'équivalent sur le Niger et le Bandama.

La différence de croissance existant dans le Tchad sem­
ble essentiellement d~e à une reprise dG croissance plus rapide
où l'alimentation est plus abondante toute l'année •

.../ ...



1J"'- _ "'~I2-IX-74
1 ~/\
~ :ee.......... ::::::=, 22-X-:74

~;q
_~..c;...;;;::._....=-__ 3-11-75

3-XII-74

_. 12-VI-75

16-IV-75

Figure 14:Histogramme des
fréquences de taille des
Aleates nurse capturés à
Niakaramandougou (Bandama)
du 12-I~-74 au 14-X-76~

24~.x:-75

. ".

.~Go~~ C_oIIC===- 20-1-76 .

I--=::=:=------...:::::::::c:===----=- 29-V1I-76

2_~__-=:::::::::=:::::==:::::::==- IO-1X-76

~ ~-~~---__..:.....-.;:::::::I!IiIlIo......==__"... ~76
180 tIO



I5

tO ,

"; ,

"1" :

N(~)

" .

-

'': t

33e/

Ji; . 1

5 , ,......

,......
, -

! -.--
i- i--.' ~

t--r-' ..... p.-

I r0-
i--

n- ~

"1 Î

L(mm"e6 lb Il) , 100 ',0 , o· ,[0 do .0 &0 , 0 1" .60

risure 15 :Bistogramme 4~. frequence relative d'Alest.es nurse

k Niakàramandougou les I2-IX-14 et IO-IX~15

··1

·r , ... \' ~ 1



','

34./

B.2.b. !lestes nurse

Les faibles effectifs ne nous' per~ttent pas de suivre
aussi bien la croissance d'A1estes nurse,it nous a été, nécessaire
de regrouper les s,mms pour la présente étud~. Notons cependant que
certaines données peuvent nous laisser penser que tout ~omme chez
Alestes baremoze; à age égal les femelleœ, atteignent des tailles
plus importantes que les ~les ,:',~.

La f~g,n.e 14 qui regroupe, l" ensemble des p3ches effec­

t\t~s. 'app~Ue '«1ti~lqti.es oommentaires. Tout d' aborcY, le déplacement
,!~ <'\a:"'f~o:mod.e :.d~sjeU11e~ de ~emière année n'est pas très important, il

,";'. ~fEi~tvo1r~:JAUn~', troncature dans l'échant'illonnage , de~ plus

,'.::':<, ,',;. j~~es ~dividùS' ce qui donne certainement 'en fait une 'B1meSti.-
" ',", mation des modes pour les premiers mois d'e l'armée. Deuxièmement on

'remarque que l'on ne retrouve des grands .individus que lors des
,'mois précédant' et suivant la repr~duction (juillet à d~c~mbre).

, :.'~ -

Il est donc difficile de suiVre la croissance par la
méthode de Pe~ersen'pour les Alestes nurse~

Ayant: des., d:onnées le ,;'12/IX/74 et ;1:e 10/IX/76, il nous
a paru, :ç'ais~:cn~le de' ,"groùper c:es detPC: pré~èyemonts qui, effec­
tués ~ ia, m6me 'époque" :a.avr.'aient ~trè égale'ment représ~tatifs

dêè. difféi-entea,: coho~tes 'ex,istàntes. ;(fi~e ; ,15) • .
• • • _ ' T •• ' -::..... - '::.'. " ~." •••• ~.~ ... '-'.~':••-t. .;-..:'" J ... :.. : -." .:lt'· ..... ~

La lecture de l'histogramme ne nous permet pas de sépa­
rer avec, ex~ct:l.tude les différentes classes, de, .population d' §ges

•• ' • • • • . ' ..... "':: ••"~' .' . ' • 1.- ~' • • ;;. ."-; 1." 1.:. ~ . 1;. .":""! : î
différents, tout au moins pour les' plus grandes t'a1l1'es.

__ ,.:,<t : 'r • _ ::,~:-~.;~~~'~- .~:~ ~ ~ ~-~,~~~!:;::_ ..: _ '~~-;.l~-~.-~ ...:~'-.~, ',','.,;: -, 'i '~, :'. • ;~: ' ,'.' --! .~~: ' : •••:., ••

'<:<'<":>":'?:!;~::;"_.:::;;t:""~:-$$f?a.Y'erde,~ cette d~ff~culte nous emplo~e-

,~ri~;~,;f~~~~~,.~~!;~i~:~lrj!;~,;:;~;t~~a(1967) reprise:J~ LAURENT et
-;~'::[i;~~( _, PA'Œt;.t;.l,gJ3::'}.-:',"a&tt.e~: méthOde est basée sur les d~fférences loga-

'J~~~?,~!~~~~~~~~;~\::;,~~:,~~~*~~i:'cdO,~éparer 'üas sous-populations gausiennes
,:,<,i:'..;~~r(1;:t;un"mê);angët~)."N9ùSadmettronst par ailleurs que chaque cohorte
"'~b;"~~-"J-!""1.,,~-i,.)..:-;.._, ,~""-. - .\,.. ~ ",-,.' .~:" -"__ ,'i-~ ..

\::t~ti.;;~':~i ,~é l()~)lormafe~ cà qui, ici, ne paraft pas dézJaisonnable.
~}',~<:;~'~~7~; ,'~ '.'-..' 1. ' , ' ~- ~ ' •

, \;:~~j:':;..: ::' , Cette technique nous a permis de séparer quatre sous
,:~r:~>popu1ations'dt~es différents. (figure 16).

T~••<" .......r''',' ,- .

Nous obtenons trois classes d'age qui nous permettent
de suivre la croissance des Alestes nurse lors de leurs premières
années. (figure 17.)

Les valeurs moyennes obtenues sont :

.. .t ...
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1 an :. 91,4 mm .

2 ans ,:; 148 , 1 mm

3 ans ~ 169,2 mm.
!. '~ .~;~.;.•};f' ~'..--'" .... ~ ,- ....~~~" ..:~~:~ . .' ... ....,.~., ... (~ , .1" '. -. • .~ ••

. . Les tàillos atteintes: par 'les' AlestGs' 'nurse de eSte

d'Ivoire sont asS'ez pro~hes,'sau:r pour' la~ prèmière àm1ee, de

celles qu! observe DAqET. ( t 95.2) au Ma,li dans .1Er. Niger ,moyen. Il

~onpe 107,5 mm pour. lès poissons dei an' ; 157,98 mm pour Ge~
de 2 ans et 170,'17 mm. pour les. indi~dv.s·ëte3:(l.!J.s•..

Le d~Placement cdGS mod(jsc:ci'~/ff,~'~#~~~~~:'4es' ~q:if:férents
mois nous renseigne assez mal sur1EC:'pré$:sn.~~,,:;~~~::hÔ,#~q,;ln a.rr~t .

. "i: ,L;;!l1.~ds-J' S":l\03.ssane~'<"è~:f?~f)U~st€;!{E~~ , .. ~~e~~~~;··ïti; ..~~~~~c~'de marques
. . " .. '

sur J.e.s écail16s,no~;pr9~V6.{9:u.€?-'·le .d<tvE?lQpp'e~6nt n'est pas con-

:t;inirJ~.nOOs·~-a':~riie~~rens.:Q.on~. ·pqÙt,::Ir.' instan.t qu~ ,..AiestGs nurse pré-. ~.

sente unè.. rupture q,e crois~snc6. qUEL.nous. avons toute raison de
situer "à la: m~~e ~~qUG que c4ë~' AJ.~·~t~eb·;;;·~~oze.

'\

Be 3. - Alestes imberi

. ". Cette espèce est souvent représentée en trop ;taible
nombre pour P~rniètt:r:'O une étude de sa croissance'- De plus l'étude
de sa reproduction (~hapitre A) nous montre que la ponte .a lieu

au moins deux fois dans l'année, avec présence d'individus mt1rs
"

durant les six p!J'l:emiârs-. 1no::1.s .' do l ~ année.

L'absence de ponte annuelle ne nous permet donc pas de, .

suivre les différentes cohortes. Nous sommes en présence de" popu-
lation à structure complexe. La lecture de~ éçailles n'8,Yant pas

été entrepr1sD' il ne nous est.pas possibJ.~actuellem~tde con-
. "

naître la croissance d'Alestes imbGri •.
'.

B.4. ~ !lestes rutilus

• , . '-' .. _..."C:.-- "I;1;-·se ·po.se.. pour-. catta._e.s.p,ècE? ...le I!1~~ pro.bl~In6 que pour
:.,' p. ~:r::; ~\: ·1 i-'~ ~ ; I~ .-.", ",.... 1.' .... :..~ 1"'1 ri (.' .., ~: ....~ ~... ~. '~', ~"" " .
Alestes limberio - . '... :' .,'

',' .........". f "f...,'" ·f" • ;... :' ,- ,:-- •.~" ":.,10:- ':"-j. ,'.. J';, . : -:j.'.'O.~ -.," ~. ,._. .' .... ' ~ l'" Jo - ~-, ... • •

, --'c6_' '.;tas· trois aü~r6's" êsi)~cès "A1è;'stés ':Îii1ïiïus présente
• .- ''''0 '. _ ~,." ....... ".1 .~.', ~..

~.ar~~t· d'o:-'qrci~-~..ëarièe·;-inc'Û.s ~1~,:'manq1iG";a'e'f"a6nnées rend ininterprè-
tables les résultata. '.r .,

.: r' . ~ -:: ',' j": : ~:' ,Ir

" .'~ ~ ." ... ,-

Il nous est néanmoins possible d'aVoir une idée de la
croissance de cette espèce à la suite de données concernant trois

.../ ...
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individus élevés dans IGS étangs du C.T.F.T. de Bouaké. La crois­
sance observée ne s'adresse pas ici à la longueur mais au poids
des poissons. (figure 18).

B.5. - Alestes lOngipinnis

Cette petite Gspèce n'a pas une durée d-a" Vie ·tr~s longue.
aJo plus gros individu capturé. était un ~J.G de 74 mm de longueur

standard , présentait un annulus bien Ilk'U'qué. ec.t indi~~u p~ché

le 1er juillet 1976 était donc en fin de 2è année; ~estes J.ongi­
pinnis ne devrait pas atteindre des .âges beaucoup plus importan:~s&

Une p~che prattquée le 9. sept·ambre 1976 sur le Bou~

,(affluent du Bandama) nous a rapporté" 98 poissons de fin de pre­
mière année.dont la taille moyenne était de 56,02 mm pour les. '

~les et 54,58 mm pour les femG216S~ lGS modes étant respectivement
à 57 et 54 mm de longueur standard.

illn point important ost toutefois à noter, c'est le seul
AlestGs rencontré parmi ceux étudiés qui semble présenter une
croissance en taille plus rapide chez le mâle que chez la femollo.
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c .- Coefficient de condition

Rappelons que le coefficient de condition K = 105 t3

traduit l'embonpoint diuh poisson~

Pour le calcul de ce coefficient 9 le poids (P) a été

determiné au gramme près, et la longueur standard (L) au mill~.li-,r: _

près.

La plupart des individus ont été pesés frais sur le . -

terrain, cependant pour cE-rtains, les mensurations furent fa.:U;c~c;

au laboratoire après un séjour dans le formolo IJ vinfluence de }.'-1,

conservation par le formol a été étudiée par Durand et Loubens

(1970). Ces,auteurs montrent que ce moyen de conservation nia 1];:,'

d'influence sur la valeur du coefficient de condition pO'UJ....

Alestes baremoze.

C- 1 0 Alestes baremoze

C - 1 - a • Influence de la taille

Les individus répartis par classe de 10 mm. ont été

traités séparement en fonction de leur âge et donc de leur 10V'~"

C - 1 - a - 1. Immatures de première année

Les très jeunes individus étant absent.s de nos capt.',"·;:.>,

cette étude portera uniquement sur des Mestes baremoze du Bancl.c:,'·-,..

à Marabadiassa arrivant le plus souvent en fin de 9remière a~n8eo

Afin dO étudier 1 0 influence de la taille nous avons,l:c:î_:' ::.. ;f,

le test d "homogénéité 'F de Snedecor, qui consis.te à tester l Oh,?:,: ',~

thèse selon laquelle les' variances de deux échant::"llons sont ég!'-. :-:,

On comparera donc la variance résiduelle (variance in~~q-

série) à la variance factorielle (variance inter-série).

L'ampleur des variations inter-séries est la somme è.e~

carrés des écarts des moyennes d~s valeurs du coefficien'l; de CC'r!.. '.­

tion (i) à la moyenne générale (X). A cette valeur correspond L~'

nombre de degrés de liberté' d1 , égal ,~u nqmbre de classes de tA.'Î " ­

moins un.
L'ampleur de la variance résiduelle ne fai t interven;,~'
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que les fluctuations à l'intérieur de chaque série, ce sera donc
16 somme de's carrés des é'carts antre les valeurs individuelles
du ooefficient de oondition (ki ) et les valeurs moyennes (i) de
chaque classe de,taille. A la dispersion résiduelle correspond un
nombre de degrés 'de liberté d2 qui est égal au nombre total,d'indi­
vidus (N) moins le:nombre de classes de taille.

On comparera par la suite le rapport·F aux valeurs FO,05

et FO,01 correspondant aux probabilités 0,05 et 0,01 (relatives
à d1 et d2) des tables F de Snedecor.

Rappelons que F est égal au rapport de la variance facto-­
rielle sur la variance résiduelle.

Si F~FO,05 l'hypothèse de départ est à rejeter à la 'quasi
certitude 0,95.•

Si F}FO,01 elle l'est à la quasi certitude 0,99.
Les resultats du tableau XVI sont très variables.

Dates
, ! 1

Isexel Classes dei N
i taille 1

K d !
1

!17.19-IX-74
1
" m 110-129 28

f 110-139 45
1,278
1,241

1

2

26 1,63 4,22 7,72
42 0,58 3,22 5,15

16.18-X-74 m
:f 1~0-139 12 1,344 1 10 0,04 4,96 10,04

1

29-.IX-75
1 100-129 ]8 1,382 2 35 3,37 3,27 5,27m

1-X-75 f 100-139 151 1,336 3 147 )',28 2,67 3,92

2.4-XII-75 m 110-129 15 1,231 1 13 0,47 4,67 9,07
f 90-139 109 1,253 4 104 7,61 2,46 3,51

2.4-111-76 m 70-129 11 1,204 3 7 14,66 4,35 8,35
f 90-139 125 1,263 4 120135,76 2,44 3,47

i, !
30,8211.2-VI-76 ! m 100-129 6 1,226 2 3 ,8,26 9,55

1 f 90-139 j ,47 1,183 , 4 42 ;9,48 2,59 3,80
1 1! 1 !.

Tableau XVIzInfluence de la taille sur le coeffioient de condition
des jeunes Alestes baremoze de première année du Bandamp
à Marabadiassa.(m:m~les,f:femelles).

•.•1•.•
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En effet si la plupart des m~les présentent une homogéné­
i té (sauf en mars 1976) dans leurs valeurs de coefficient
de condition, celles des femelles sont le plus souvent

, R " 1.' ., ,

heterogenes. Il faut cependant remarquer que les classes de
taille des .femelles sont genéralsmell'U", inférieures à, celles
des~mâles.

Si l'on ne considère que léS résultats où les·. ,

femelles ont une' longueur supérieure à 110 rmn., les valeurs'"
. .

. deviennent homogènes. De même on ne constatè pas d'homogé-
'-. néité· pour 'les În~l"es d.e~mars 1976 OÛ des individus répartis

sur Une gamme de taille étendue (à partir de 70 mm.) sont--.:··
présents.

Les valeurs moyennes .desèlass·es les' plus basses
nous' donnent pour les femelles des coefficients de conditiôn
supé~ieurs à ceux de la moye~~e générale de la classe de
tailie' considerée. (tableau XVII').

1

Dates 1 Kr
J

29..IX-75 1 1 388
'1-X-75 1 ,

i
i

2.4-"XII-75 1 1,489

2.4-111-76 11,.577

1.2-VI-76 ~ 1,367
. 1

K '1

1,336

1,253

•

Tableau XVII: CRmparaison.descoefficients de condition
des femelles de taille inférieure à 110 mm.
(Kf ) et des coefficients de condition
moyens (K) des imm~tures de première année.

Il semble donc qu'il faille donsidérer séparement .
les individus les plus. petits qui présentent des coefficients
de conditio~ supérieurs.

C-1-a-2. Immatures de deuxième année

XVIII}.
loi en~9~e les résultats sont Variables (tableau

..."

Le mois d'octobre 1975'mis:'à part, les femelles
pr~sentent toujours des valeurs homogènes.

/ ...-
••• ••• 1



Par contre s'il' y a homôgén'éit'é de' septêmbre 1974 à", .

ôctobre 1975 c~ez les m~es~ l'ens~mble des valeurs est hétérogè- :
ne à partir de décembre 1975.

, , . , ç: ,

d 1-1 Dates i sexe classes de -N '. K d1 1 F FO,05 FO 01
i

21
,

taille ~. ,
1

17.19-IX-74 m 130-179 45 1,325 4' 40 1,25 2',61 3,83 1

f 1'40-189 33 1,281 4 28 1,55 2,71 4,07
.

16.18-X-74 m 130-179 63 1;304 4 58 2,00 ,2,53 3,66
f 140-189 91 1,272 4 86 1,16 2,48 3,56

,

29-IX-75 m 130-179 112 1,298 4 107 2;16 2,'46 3,51
1-X-75 f 140-189 161 1,285 4 156 '3,06 2,43 3,44

2.4-XII-75 m 130-179 41 1,135 4 36 5,15 2,63' 3,89
f 140-189 82 1,202 4 '17 ' 2,58 a,96 4,67

m 130-179 51 1,"027 4 '46 3,al 2,57 .3,76 1
2.4-111-76 1

,
1f 140-189 52 1,073 4 47 1,29 2,57 3,75
1

, . 1

m 130-179 ~ 97 0,903 4' 92"' 2,89 1 2,47 3,53 1
1.2-VI-76

1f 140-189
1

57 0,993 .4 52 i 1, 04 ! 2. 56 3,72
! - 'L: -.J 11 ,

-~..--

Tableau XVIII: Influence de la taille sUr le ~oefficient de con­
dition des Alestes·baremoze de deuxième année
du Bandama à Marabadiassa (m:mâles'; f:feme.ll·eE!') •.,

Nous cqnstatons qu'il existe chez ces poissons une
diminution continue du coefficient de condition depuis décembre
1975. La figure 19 montre les fréquences relatives des coeffi­
cients de condi~ion d~s mois de décembre 1975, mars 1976, et

. .
juin 1976 pour chaque sexe.

On voit clairement que,si les fèmelles présentent une
distribution étalée, la répartition est néanmoins continue; tandis
que chez les mâles il existe une 's~ission,avecd'uncôté un
maximum d ' individus IIlÇLigreset de l ' autre un maximum d t individus
que nous qualifierons de normaux. Il y 'a peut Stre donc là un

.../ ...
CI .
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mélange de deux sous populations ce qui expl·ique i 'hétérogénéité­
du peuplement d'Alestes baremoze m~es à partir du mois de décembre

1975

G-1-a-3. Adultes

.Les résultats sont consi@lés dans le tableau XIX
... ~'". "_. '~':'r :- ï :rj""

Dates

17.19-IX-74

sexe classes de
taille

m 1tlO...229
f 190-259

90 1,332 4 ti5

124 1, 283 6 11 7

1

F ,
1

i

1,32,
1,72 !

2,4ti 3,56
? 1,.aA_f-<-) 96

r.w..t-l . 1 i '
L.--.»

16.18-X-74 m1
f

180-229
190-269

160 1,339 4 155
174 1.. 309 7- 166

0,54
1,35

2 43. ,
.2,07

3,44
2,76

29-IX-75
1-X-75

m

f

m
f

18.0-229
190-?49

190-229

74 1,335 4
69 1,313 5

14 1,246 3

69
63

10

2,66
0,93

i
1

5. 17
1

2,50
2,36

3,71

3,60
3,31

2.4-111-76 m

f. 190-249 5 1,201 3 1 0,48 2,16 5,40

1.2-VI-76 m
f

180-209
190-229

9 1,019 2 6 9,91 1

7 1, 158 3 .. · 3 0, 96
j

. 5',14

9,28
10,92 1

29,46
!

Tableau XIX: Influen.ce de la taille sur li:f coefficient'-do:'"
condition des Alestes baremoze adultes du Bandama
à Marabadiassa (m:mâles; f:femelles).

Mis à part le mois de décembre 1975 toutes les populations
femelles sont homogènes. Les mâles présentent tant8t des valeurs
homogènes, tant8t des valeurs hétérogènes, mais il n'y a j~~s

d'hétérogénéité pour des probabilités de 0,01, donc dans l'ensemble,
nous pouvons dire qu'aussi bien chez les mâles que chez les femelles,
la population d' Alestes baremoze adulte est liomogè~e"à Marabadiassa.

Donc dans l'ensemble des cas nous pouvons conserver ces

.·.1.. ·
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délimitationsde classes pour étudier' d'autres facteUrs, tel que
l'influence du sexe sur le coefficient de condition.

C-1-b. 1:nf'luence du sexe

1
Sexe : 'K

j N • S'.D.
1

t '1Dates 1

1
1

.'

22.24-X-74 m 1,070 58 0,311 0,96.1
f 1,096 34 1 .0.,110'

4.6-11-75 m 0,945 105 1 0,10~ 0,94
1', 0,956 2731 0,095

15.17-1V-75 m 0,913 41 0,132 0,36
f 0,921 50 0,141

" m • " 1,-.113 127 - 0,131 3,4811.13-V1-75
:r 1,058 ' 158. 0,136 .. '

6.8-VI1I-75 m 1,040 30 0,093 0,50
f 1,026 15 0,089
m 1,113 42 '- 0, 09.9 "

0,6822.24-X-75
f 1,103 114 0,077

20'.22-1-76 m 0,9t59 63 0,155 2,63
f 1,030 253 0,095

13.15-1V- 76 m 0,932 121 0,121 1,70
f 0,953 411 0,119

" ' m 1,014 39 0,193
r29.30-VII-76 0,63

f' 0,982 1 21 0,169..

9.1o-1X-76 m Ot~67- 1 13~ , 0, 14~
1?04

f ,
:0,844 !' 69 0,1491

1

13 .14-X-76 . m- 0,921 1 76 . 0,119 0;68
·f 0,904 1 34 . 0,111

1

9.1o-X1I-76 m 1 1,026 r 65 0,158 1 0,90.1
1

!

i f 1 1,073 17 0,200
, .

Tableau'XX: Résultats du test de Student-Fisher pour les
Alestes baremoze immatures du Bandama à
Niakaramandougou (m: 'm~les; f:', femelles;
S.D.: déviation standard).

.0./...
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Nous avons utilisé le test t de Stud~nt-Fisher pour
comparer mnes et fem:elle~•.

Les résultats concernent la station de Niakaramandougou
sur le Bandama.

Les échantillons de jeunes de prem±ère année' étant souvent
trop faibles, nous avons regroupé les-- individus· en deux' catégories:
immatures de deiud.ème armée (120 ~ mâles (, 179; 140' femelles ",: 189)

et adultes (mâles;/ 180; femelles ;j 190). Voir chapitre_ A_
• l' ",

C-1-b-1. Immatures •

. ,.,

Les.résultats sont consignés dans le tableau XX
Dans l'ensemble il nVy ·a pas de différence au seuil de 5% ,

seules les valeurs' de .juin 1975' et janvier. 1976 présentent une
différence .signifi6a~ive (t ~1,96). On peut donc c0nsiderer que
chez les !lestes baremoze immatures il n'y a pas de différence
significative liée'au sexe.

0-1b-2. Adultes

Tous les tests n'ont pas été effectués car certains

échant~llons présentent des nombres trop.réduits~ néanmoins sur les
valeurs moyennes des coefficients de condition il existe des diffé­

rences·non négligeables (février 1975, avril 1976, juillet 1976)

(tableau XXX). Sur les valeurs testées deux "ont des résultats
significativement différents. En définitive, la dissemblance entre

~es et femelles paratt réelle. Les femelles présentent d'ailleurs
dans neuf cas sur douze des. coefficients de condition supérieurs.
Il paratt donc indispensable de considérer séparément les sexes
chez les adultes pour-le calc~ des coefficients de condition.

L'ensemble des résultats est assez conf-orme à ce que
trouve Durand et Loubens (1970). C'est à dire qu'à l'intérieur de
chaque série d'~ge les mâles et les femelles présentent une assez
bonne homogénéité. alors que mâles et femelles adultes doivent être

., -
séparés. Toutefois on ne retrouve pas dans le Bandama de cycle
saisonnier du coefficient.de condition comme il en apparaît au
Tchad avec chute brutale après la ponte.

. ../.e.



1 Dates 1
1

Sexe K N
1

SoDe
1

t !
-, ,-

-}.

ID 1 ~ 141 44 0,128
22'.24-X~74 0,48

, .. , " ,f ,1,1.53, 48 0,112
:

4.6-11-75 ID ,1 ~ 100 6. 0,153
- '. ,

f, 1,003 9 0,095, '

"15"17'7IV-751
ID :0,9l'3 11 0,112 2,20i

f '1,053 17 0,055
"

11.13-VI-75 m 1,072 14 0,127
.. , , ' , -f ',1,129 ,5 0,089 '

6 0 8-VIII-75 m 1,054 41 0,085 0,74
:f: -..1,-068 .. 29

".

0~075 ,

22.24-X..75 m ' 1,235 20 0,081 0,87 '
. ,

f .. ' 1,.220 70 '9,067 .

20.22-1-76 m , ' 1,036 . 4 0,079 . ,
-,

:
f ~ 1,012 .10

..
0,070',

·13015-IVe-76 m 0,942 12 0,098
f 1,04'2 13' 0,042 "

29()30-VII-7~1
"m '0,837 4 '0,031

f 1'-174 6 0,160

9,,10-IX-76 m 0,874 71 0,107 5,37
f 1,004 57 0,165

" .
13 .. 14-X-76 m '0,995 ' ·21· .. 0,127 0,80

f 1,026 33 0,142

1

9;12-XII-76 ID 1 ~ 104 26 0,155 0,54
f 1,12'7 37 0,170

, ,

., :"1 '

Tablea~ xxI: Résultats du test de Student-Fisher pour les
Alestes baremoze adùltes du Bandama à Niakaramandougou
(m: mftles, f: 'femelles, S~D~: déviation standard).

C-2. Alestea nurse

Les captures d'!lestes nurse a~ filets maillants portent
le plussoüvent sur des individus d'assez grande taille. C'est
pourquoi dans la présente étude nous ne traiterons que de l'influence
de la taille et du sexe' s~ le coefficient' 'd~condition chez les

• ~ • JI M

!lestes nurse matures de N:Lakaramandougoù sur ,le Bandama (L.7 70 mm.) •

...1.. ·
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0-2-ao Influence de la taille

Les résultats sont consi~és dans le tableau XXII

1 Dates Sexe '.Classes de. N,l 'K d1 d2 F FO,05 FO,01taille ~ r
.

m 70-199 34 2,042 7 26 1,17 2,39 3,42
22.24-X-75 f 70-159 68 2,035 5 62 1,~2 2,.37 3,33

.. ~ ~ m 70,...159 60 2, ,187 5 54 0,64 2,38 3,3720 o 22-I-76
f 70-149 48 2,130 5 42 0,85 2.44 3,49

~9 •3û-VII-76' m· 70-159 43 2,476 8 34 0,72 2,47 3,59
f 70-159 36 2,437 7 22 1.,35 2,11 2,85

9 .. 1û-IX-76 m .100-169 46 2,564 6 39 1,27 2,35 3,30
f 110-189 39 2,645 6 32 4,28 2,40 3,42

12 .. 14-X-76 m 70-129 65 2,254 5 59 2,40 2,37 3,34

1
f

1
70-179 92 1 2,258! 8 83 f 0,55 2,05 2,74_.

Tableau XXII: Influence de la taille sur le coefficient de
condition des Alestes nurse adultes à Niakaraman­
dougou (Bandama) (m: mâles, f: femelles).

Co~e chez !lestes baremozG nous étudierons IVinfluence
de la longu.eur sur le coefficient de condition par une analyse de
variance (test·F de Snedecor).

Sur IVensemble des ~ésultats on ne note que deux valeurs
hétérogènes (901I-IX-76 pour les femelles et 12.14-X-76 pour les

'mâles). Ces deux valeurs correspondent à l'époque d~ reproduction
que nous avons, fixé à la mi-septembre' (chap~tre A). Il est donc
vraissemblable qu'à cette date~un certain nombre de poissons se sont
reproduits, ceci entraînant une baisse du coefficient ds condition.
La figure 20 illustre bien ce phénomène puisque sur les trois
échantillons des mois d'octobre 1974, 1975 et 1976 on ~nre.gistre ..
une baisse très nette de ce coefficient.

Au mois" d'octobre 1975 (fin du mois), tous les individus
ont émis leurs produits sexuels, leur coefficient devient faible
mais les populations mâles et femelles sont homogènes.-Donc si l'on
excepte la saison de reproduction durant laquelle certains indivi­
dus ont pondu et d'autres pas, on peut considerer que les popula-

_,tï,ons d' Alestes nurse mâles et femelles adultes présentent une -.l'

homogénéité certaine.

. ..1.. ·
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On pourra donc conserver cette série (L ,~, 70 mm.) poUr
étudier l'influence du sexe sur les variati~rts de K. 1

~-2-b. Influence du sexe.

Dates 'J Sexe 1 K N 'S,.D.
l' 1 i t

;,'
"

21.24-X-75

20.22-I-76

29.30-VII-76

", 1

9~1Ô~IX-76

m
Î

m
Î

m
f

m

2,042 3L1- t, 0,207
2,035 68',0,259

. 2,H:S7 60 0,219
2,130 48 1 0,233

2,47,6 43 0,287
2,437 30 0,231-

.~

0,13

1,32

0,,65

Tableau XXIII: Résultats du test de Student-Fisher pour les
Alestes nurse adultes à Niakaramandougou (Bandama)
(m: mâles, f: femelles, S.D.: déviation standard).

Nous avons étudié· les m~mes échantillons dVAlestes nurse
sur le Bandama à Niakaramandougou. Le test t de Student-Fisher
nous a permis de faire la comparaison entre les sexes.(tableau XXIII)

Aucune différence ~ignificative p.'apparaîi;"'t (1, 96"
sauf au mois~de septembr~ 1~76 (t=2,02), mai~ notre échantillon

ne i()'OÏD.Pt.e-·~Cl'OO~.Qs.:pe-ctiVement,36 et 49 individus., Dans un tel .cas

t o,05=2,02 etto,O'1~2,7{), dd-:h6 en fait il n'e-xiste'-pas de:"différence
signiÎicativeentrG',mâleS,,€,t"f'eine~]zé:S'.·c':' " ,', :';" ";\'. , ..,
"" '';'' Nous' pouvons'.aonc"'p'oUr' ê!tUdier"l~s'·if.a~i~tiQ~ saisonniè-

res regrouper les deux sexes pour les classes de taille supérieures

à 70 mm.

0-2-c. Variations saisonnières

On voit nettement sur la figure 20 qu'il y a une chute
du coefficient de condition après la reproduction qui se situe
vers le 15 septembre (chapitre A). Les poissons atteignent leur
poids minimum au mois d'octobre. Par contre il nVest pas certain

.../.0.
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que, la ,maturation des ovaires entraîne une augmentation fru

coefficient de condition,les valeurs de 1975 n'augmentent pas
notablement jusqu'en ao-at. Le maximum de septembre 1976 semble
plut8t ~tre une augmentation passagère de la c'ondition des hestes
nurse. Il est vraissemblable que, tout se passe 'comme chez Alestes

, .
baremoze (Durand et Loubens 1970), où il y a simplement transfert
des matières de réserve dans les ovaires. La reprise de poids est
irrégulière, elle est très rapide en 1974 puisque deux mois après

la ponte, les,poissons ont repris leur poids d'origine, par contre
elle est moins rapide en 1975 où l'augmentation s'étale sur toute
l'année, il· faut certainement chercher là une expl~cation dans
les conditions locales qui sont changeantes d'une année sur l'autre.

0-3. Alestes imberi

Comme chez Alestes nurse nous n'avons considéré que
les !lestes imberi matures c'est à dire ceux de' longueur standard
supérieure à 70 mm. (chapitre A).

C-3-a. Influence de la taille

-~nites
- de' , d1 d2

..- .............-..-.--r'.-.---- --'.
1 . 'Sexe; Class.es N. K ~. Fo,05 'FO,01
et lieux 1 taille

1

1 1

5,18Dabakala m 1 70-99 43 2,945 2 40 0,93 3,23
1

21-ItI-75 fI 7~99 34 3,001 2 31 1,87 3,29 5,32,
Dabakala m 70-109 40 2,977 3 36 3,91. 2,tj6 4,3tj

9-1-76 f 7~119 18 2,844 4 13 2,93 3,18 5,20
lVLafa m 70-119 16 2,?tsO 3 12 0,64 3,49 5,95

26-111-76 f 70-139 8 2,876 5 2 .0,17 19,30 99,30
Da.bak~a ~'116=109

.. r; .' ,
20 3~220 2 17 1,47 3,59 6,11

2-IV-76 f:
1

lVLa:t"a m 17o-10~ ~ ~, 004 , 1 3 0,11 10,13 34,12
1

25-XI-76! f' !70-139 12 3,116 5; 6 1,491 4,39 8,75, . 1

Tableau XXIV: Influence d~ la taille sur le coefficient de
\ condition des. Alestes. imberi adultes du N'Zi

(m: m~es; f: femelles).

Nous avons regroupé l'ensemble des poisSOhS' 'adultes
pour pratiquer 'Wie analyse de variance afin de vérifier si chaque
échantillon mâle, et femelle était homogène (tableau XXIV) •

•.•1•..



de condition est
les résul~ats du

.,
• , . .'. A ,

, Les resultats concernent les ~estes imberi peohes
~ur le N°Zi en deux statio~~ différent~s (Dadakala et Mafa).

, L' ensemble d~s r:ésUltats 'pr~~ente des valeurs homogènes,
seuls ïe,E3 tnne,s de Dabakala du 9 janvie~ nè sont homogène'~ que

., ,

pour une probab~lité de 0,01. Nous pouvons donc réunir mâles 'et fe-
melles adult'e~ '~our étudier 1'1 influenQe du sexe sur le coefficient
de oondition.

C-3-bo, Influence du sexe

l Dates 'Sexe K ',.N 1 S.D. t
et lieux l

Dabakala m 2~945 43 0,340 . f

21-111-75 f 3,001 34 0,)02. 0,75

Dabakala m 2,977 40 0,246 ..

9~1-76 t 2,,844 18 0,.-275 1,84

Mafa m 2,550 '16 0,396
26-111-76 f 2,876 8 0,385 1,74

Mafa m 2,ëS64 5 0,115
25-XI-76 f 3,.116 12 0,163 3,11

,

Tableau XXV: Résultats du test de Student-Fisher pour les
A1estes imberi.adultes dU.N'Zi (m: mâles; f: femelles
S.S'.: déviation standard).

L'influenoe du sexe sur le coeffic±ent
basée 'sur les données du tableau'XXV concerilant
N' Zi aux stations de Dabakala' et de la Mafa.· ,

P~ la.·.valeur t de la' Mafa de novembre 1975, 'si ]:' on prend
les valeurs t l corrigées correspondant auX nombres n1~5 et n2~12

on obtient t'0,05=2,40 et. t'O,01~3,92, la ~~eur de .3,11 .~gest

donc 'pas hautement signifioative. Pour les autres valeurs test
toujours inférieur" à 1,96.

Il n'existe donc pas'de différence du ëôefficientde con­
dition entre les Alestes imberi·mâles 'et femelles. L'échantillon
dè' Dabakala d~ 2-IV-16 (tab1eau' XXIV) montre également qua les
adultes des deux sexes' regroupés forme ûn ensemble laomogène.

0-4. Aleste's ru.tilus'

Nous ne nous' adTe'sserons enoore ici qut'aux aduJ. tes'·
d'Alestes rutilus 0 Dans un premier temps nous verrons si les

.../.0.



adultes forment lUle série h~mogène, puis nous aborderons le problè­
de l'influence du sexe sur le coefficient de condition, enfin

• • • • M •• '" . ' .. •

nous examinerons les variations du coeffici~nt moyen de condition
de septembre 1974 à novembre 1'976c

La station de Marabadiassa sur le Bandama nous a fourni
le maximum d'échantillons pov~ cette étude c '

C-4-a. Influence de la taille

1 Dates Sexe 1 Classes dei Ni K
;

d1 d' F FO 05 'FO O'j
-~

1

..
1

\

i 2taille ' $'
i

m 170-239 16 12,021 5 10 3,~2 3,33 5;64
17-19-IX-74 f 200-259 8 2,060 4 3 0,57 9,12 28 7 71

m

i
160-259 16 2,059 ~ 7 1,25 ~,73 6,~4

17-1~XII-74
1

f 170-279 1 t
9 7 0,'94 3,68 6~71171 2,056

i

m j 1~o-249 14 12,054., 5 ~ 2,17 3,33 5,6-4~

9.11-IV-75 -
f 190-259 8 1 " 1 5 2 1 , 65 19,30 99,30;2,105
m 190-229 1.311,972 2 10 1,47 4,10 7, 56-~

6.8-VII-75 f 190-259 1 3. 2 1,40 19,16 99,176'1 1,993
m 1èJQ-269 i 10 t2:> OèJ7 ; 6 3 1,71 ~,94 27, 91-

16.17-XI-76 1

1 f 1 180-289 1 1511 ,953 i 8 6 1,20 4,15 8,10
1 . 1 1 . 1

~.

Tableau XXVI: Influence de la taille sur le coefficient de condi­
tion des Alestes rutilus adultes du Bandama à

Marabadiassa (m: mâles; f: femelles).

L'ensemble des résultats figure dans le tableau XKVI
Toutes les valeurs (sauf les mâles de septembre 1974

pour P=0,05) sont: ,homogènes 0 Nous pouvons dono réunir mâles et
femelles adultes pour IVétude des autres facte~s.

D-4-b. Influence dU'sexe o

Les résultats concernent les mêmes échantillons de Mara­

badiassa (tableau XXVII).
Aucune valeur du test n'est significative, t est toujours

inférieur à 1,960 Il n'existe donc pas de différence entre les ~

coefficients de condition des mâles et des femelles adultes d'Al~stes

. ru~ilus& Nous pouvons donc regrouper les deux sexes pour l'étude
ao./f"o 4'10
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des variations saisonnières.

Dates Sexe' K N S.D. , t

m 2,021 16 O,1ts3
·17.19-IX-74 f 2,060 8 0,189 0,49

m 2',059 16 0,217
17.19-XII-74 f 2,056 17 0,167 0,04

m . 2,054 14 0,200
9.11-IV-75 f 2,105 8 0,183 0,59

m 1,972 13 0,149
6.8-VII-75 f 1,993 6 0,174 0,27

m 2,Ots7 10 0,204
~ 6.17-XI-76 f 1,953 15 0,216 1

1,55

Tableau·XXVII: Résultats du test de Stùdent-Fisher pour les
Al~stes rutilus adultes du Bandama à Marabadiassa
(m: males; f: femelles; S.D.: déviation standard).

0-4-c'. Variations saisonnières

On note en 1975,et 1976, une baisse du coefficient de
condition des Alestes rutilus aux mois de juin et juillet
(figure 21).

Le rég±me alimentaire d'Alestes rutilus est.essentielle­
ment composé' d'insectes terrestres (Vidy 1976). Le cycle d'abondan­
ce de ceux-ci passe par deux maxima, en septembre-octobre et
mars-avril (communication personnelle). Sur le Bandama l-étiage se
produit durant les premiers mois de l'année, jusqu'en mars-avril.
A partir dë mai les eaux commencent à monter, pour atteindre leur
maximum en septembre-octobre.

La période de juin à aoat correspond donc à un maximum
de dilution des inseotes terrestres et donc à une diminution de
la probabilité de rencontre prédateur-proie.

0-5. Alestes lOngipinnis

Cette espèce de petite taille ne se rencontre qu'assez
rarement, et nous ne disposons que d'un seul échantillon prélevé
sur le Bou à Tortiya.

.0.1•. 0

.1 .
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e-5~a. Influence de la té\ille

Le test F de Snedecor pratiqué sur les classes de taille
51-60 mm. (classes de taille d~ 1 mm.), nous donne F=1,71
(FO 05=2,38; FO 01=3,41) pour les femelles (N=32; d1=8; d2=23) et
F=1:14 (FO,05=2:02; FO,01=2,70) pour les m~es (N=64; d1=9; d2=54).
Nous avons donc affaire à une population de mâles et de femelles
parfaitemen~ homogène.

e-5-b. Influence du sexe.

Pour le m~me intervalle de taille, la valeu:i1 de t de
Student-Fisher est de 2,87, ce qui est nettement supérieur au seuil
P=O,01· où t 9 =2, 73 (n1=32; n2=64). ,...

Il existe donc une différenq~_hau4~ment significative
entre les coefficients de condition des deux sexes.

Ces écarts pouvaient être prévisibles dans la mesure où
les m~les présentent une hauteur supé.r:œUro à celle des feme11es
(ohapitre A). Cette différence de proportion ent~aîne évidemment
une différence de poids et donc des coeffieients de condition
différents.

..... .... ......•-
'. ," J... _,
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D. Migration

Il n'y a pas en CSte d'Ivoire de rivière quittant leur
lit lors de la crue. En l'absence de plaines d'inondation on ne
peut constater de migrations latérales des ~estes comme' D.:pu l'
observer DAGÈT (1952}L dans le Niger mOY,en.

Cependant les résultàts' des p~ches no~s_fait apparaitre
un déplacement 10ngitudinal chez 'deux esp~ces : Alestes baremoze
et Alestes nurse.

,·];)..a.· :..A1estea- ba.vemoze

L'observation des histogrammes de fréquences de taille
à Niakaramwndougou (figures,8 ~t'9)'laisàè~ca~~tapparaitre
une affluence ~e poissons de. grandes taille~'à partir du·mois
d'aof!t. ,ges A1estes baremoze 'sont présents jusqu'en déoembre,
puis ils disparaissent pour, ne réapparaitre qu.!en aodt-eseptembre
de l'année suivant.e. Toutes les grosses 'fèmelies capturées durant

• ~ .\ ># • •

qes périodes sont toute en maturation avancée.

Comme l'ont montré DURllliJ) et LOUBENS '(1~71); il 'existe
donc 1.Ule migration anadrome des grands adultes, aux mois de
Aoat-Septmmbre et Octobre. Cette remontée des poissons est de
toute évidence une migration de reproduction puisque celJ_e-ei a
lieu en Septembre. Par contre nous n'avons pas noté de mouvement
catadrome, ce1a semble ~tre d~ au fait que cette redescante est
moins groupée. Nous n'avons de ce fait pas pu déterminer à quelle
époque s'effectua la migration catadrome.

11 est vraissemblable qu'en dehors de la période de
reproduction, les grands génitaurs du Bandama sont concentrés
dans le lac de barrage de Kossouo

D.2. Alestes nurse

Le nombre le plus important de grands individus capturés
se situe durant les mois de Septembre à Décembre (figure 14). Le
schéma semble assez conforma à celui des Alestes baremoze. 00­

~, il subsiste tout de m~me quelques gros Alestes nurse
durant toute l'année dans le lit L1i.neur. La migration reproduc­
trice des Alestes nurse semb1e donc moins absolue que chez

'.0/' .•
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Alestes baremoz6, dont aucun grand adulte ne demeure dans le
réseau fluvial en dehors de la période de ponte.

E. Conclusion

La présente étude portant sur cinq espèces d'Alestes de
Cate d'Ivoire nous a permis de defi.nir certains aspects tant mor­
phologiques que biologiques.

Tout d'abord il existe chez la plupart des espèces.des
dimorphismes sexuels liés à la morphologie (nageoire anale), et
à la biologie (croissance).

La période de reproduction se situe suivant les espèces,
soit toute l'année, soit une fois par an durant la crue.

Il existe un arrêt de croissance qui se traduit par la
présence d1annuli sur 16s écailles, mais cet ar~~t n'est pas très
régulier aussi est-il difficile d'en définir la cause.

Pour la plupart des espèces on ne note pas de différence
dans les coefficients de condition des ~les et des femelles,
cependant cette différence peut exister : Alestes baremoze et
Alestes longipinnis.

Enf'in il existe chez au moins deux espèces (Alestes bar~'

moze - Alestes nurse) une migration longitudinale dans le lit du
fleuve qui est liée à la reproduction•
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